Des élus du Brossacais reluquent le Sud-Charente 

À la veille d'agrandir la CdC des 3B Sud-Charente, certaines communes se posent la question de la pertinence de ce découpage, comme à Châtignac et St-Laurent. 


Jean-Yves Ambaud : « En aucun cas, on ne veut gêner la fusion des 4 B. Mais d'ici quatre ans, il faut que le périmètre le plus adéquat, soit défini. » 
photo m. b. 

A la veille d'un mariage entre la Communauté de communes des 3 B Sud-Charente (Barbezieux-Baignes-Brossac) et une majorité de communes de la Communauté de communes du Blanzacais, certains élus de la CdC des 3 B Sud-Charente, dans le Brossacais, plus au Sud, s'interrogent sur ce nouveau périmètre envisagé. 

C'est le cas à Châtignac et à Saint-Laurent-des-Combes. Jean-Yves Ambaud et Christophe Damour, maires, et leurs équipes municipales, depuis quelque temps se posent la question : « N'est-ce pas le moment de faire les bilans et se poser les bonnes questions ? » En l'occurrence, celle de rester ou non avec les 3 B qui vont devenir les 4 B avec une grande partie du canton de Blanzac, ou celle de se tourner vers une autre entité qui émergera de la fusion entre Chalais, Montmoreau et Aubeterre. 
Bannir toute polémique
« Dit comme ça, cela fait l'effet d'une petite bombe, reconnaît Jean-Yves Ambaud, par ailleurs président du Pays Sud-Charente. Ce dernier, qui préconisait depuis longtemps l'idée d'une seule Communauté de communes à l'échelle du Pays, pour éviter l'empilement des strates, continue de s'interroger sur le découpage le plus en phase avec la réalité de terrain. Mais le fait même d'évoquer la réflexion, a beaucoup agité le Landerneau. « Je ne veux pourtant pas que quelqu'un pense qu'on veut quitter les 3 B parce que ça ne marche pas. Nous nous plaisons avec les 3 B. C'est clair. Nous voulons seulement, pendant qu'il est temps, nous poser les bonnes questions. » Le train est maintenant lancé et devenu un secret de Polichinelle. « Et ce qui est sain, dans cette réflexion globale et cohérente, explique Jean-Yves Ambaud en pesant bien ses mots, c'est que c'est pour nous, l'occasion de faire un point sur une expérience vécue avec les 3 B Sud-Charente. Et surtout, avant la réforme des collectivités, de s'interroger. Est-ce qu'on confirme notre attachement administratif avec les 3 B ou envisage-t-on un glissement vers Chalais ? » 

Pourquoi vers Chalais ? 
L'idée découle d'un constat : « C'est pour être tout simplement en adéquation avec les pratiques quotidiennes des habitants, explique le maire. Et ce, que ce soit en matière de services, de santé, ou encore d'éducation. C'est par rapport à un bassin de vie naturel que nous, avec d'autres maires, nous interrogeons. » Mais de préciser aussitôt : « Cependant, j'ai déjà fait un tour de table avec mon Conseil. Les élus de Châtignac sont, eux, plutôt favorables à rester dans la CdC des 3 B. » 

Du côté de Saint-Laurent-des-Combes, Christophe Damour voit lui, clairement l'attrait du Sud : « C'est vrai géographiquement. Aujourd'hui, il y a plein de services dont on débat. On voit qu'on les finance et qu'on ne les utilise pas. » Et de citer l'exemple du conservatoire municipal de musique de Barbezieux, en passe d'entrer dans le giron des 3 B : « Nous avons une antenne musicale départementale à Chalais dont nous sommes proches. Personne ne va à Barbezieux. Idem pour les piscines. Tenez l'autre jour, l'assemblée de l'AJ Montmoreau s'est tenue à Saint-Laurent. Nous n'irons pas vers l'AL Barbezieux. » Le maire de Saint-Laurent-des-Combes estime donc qu'à un moment, « il faut légitimement se positionner ». 

Éclairage du préfet 
Dans cet esprit, le préfet de la Charente a été questionné : lissage de la TPU (Taxe professionnelle unique), prises de compétences, etc. « Pour l'heure, affirment les deux maires, les réponses ne sont pas satisfaisantes, car incomplètes. Nous allons formuler à nouveau notre demande. » 

Jacques Chabot, président de la CdC 3 B et Michel Dubreuil, président de la communauté du Pays de Chalais, ont été eux aussi associés à la réflexion. L'un et l'autre seront d'ailleurs invités à venir en discuter avec les élus des communes qui veulent en savoir plus. 

Peut-être d'autres communes du Brossacais vont-elles, elles aussi, se pencher sur cette question du découpage à imaginer d'ici 2014, date de renouvellement des élus des Communautés de communes. 

